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LA  Pacification  des 
Troubles  defon  Royaume ,  contenant 
le  "Ràglcment  que  fa  tykfaiefie  veuh 
eîr  entend  ejlre  gardé ^^our  ^entreîc^ 
nement  d'icelle. 


'^^f  E  N  R  Y  par  la 
Koy  de  France  & 


|)  de  Polongnc,   A 
rtous  prcfcns  Se  à 

itsâ^^I.  venir,  falut. 

N  o  V  s  n  auos  rien  tant  dcfiré,  de- 
puis qinl  a  pieu  à  Dieu  nous  appcllcr 
à  celle  Couronne,  pour  la  fîngulicrc 
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bicnucuillance  &  amour  que  nous 
portons  à  nos  fubicûs,  que  de  les 
reconcilier  à  vnc  parfaitte  vnion  &c 
concorde,  &  les  remettre  en  bonne 
paix,  tranquillité  &  repos.  Pour  à 
Kjuoy  paruenir,  après  auoir  cerché 
tous  moiés  conuenables  à  cefl:  effe6t, 
&  eu  fur  ce  Taduis,  auec  meure  & 
grande  délibération  de  la  Royne 
noftrc  treshonoree  Dame  &  Mère, 
des  Princes  de  noftrefang,  Officiers 
de  noftrc  Couronne,  Vautres  Sei- 
gneurs &  notables  perfonnages  de 
ïioftre  Confeil  priué  :  Auons  par 
ccftuy  noftrc  Edi(5l  perpétuel  &  irre- 
uocable,diâ:j déclaré,  ftatué  &  or- 
donné, difons,  déclarons,  ftatuons 
&c  ordonnons  ce  qui  f  enfuit . 

I. 

Premièrement,  que  la  mé- 
moire de  toutes  chofes  paflces  d  vne 

parc 
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part  &  d  autre  des  &c  depuis  les  trou- 
bles aduenus  en  noftre  did  Royau- 
me, &c  a  l'occafiô  d'iceux  demeurera 
cfteinte  &  afToupic,  côme  de  cliofe 
non  aduenuë:  &ne  fera  loifibleny 
permis  à  noz  Procureurs  generaulx, 
ny  autres  perfonnes,  publiques  ou 
priuees,  quelsconques^  en  quelque 
temps^ny  pour  quelque  occalio  que 
ce  foit,  en  faire  mention ,  procez  ou 
pourfuite  en  aucune  court  ou  iurif- 
didion. 

I  I. 
Dépendons  à  tous  noz  fub- 
iets  de  quelque  eftat  &  qualité  quils 
foient  y  qu'ils  n'ayent  à  en  renouuel- 
1er la  mémoire ^ fattacquer,  iniurier 
ne  prouocquer  iVn  l'autre  par  re- 
proche de  ce  qui  eftpafTé^  endifpu- 
ter^contefter,  quereller,  ne  foutra- 
ger,  ou  offenfer  dcfaid  ou  de  paro- 
le; mais  fe  contenir  &c  viure  paifible- 

A  iij 
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mcntcnfcmblc,  comme frercs,amyf 
&  concitoyens:  fur  peine  aux  con* 
treuenans  d'eftre  punis ,  comme  in- 
fradcurs  de  paix  &c  perturbateurs  du 
repos  public. 

I   I  T. 

Ordonnons  que  la  Religion 
Catholique  &  Romaine  fera  rcmifc 
&  reftablic  en  tous  les  lieux  &  en- 
droits de  cefluy  noftre  Royaume  &c 
païsde  noftre  obeiiTance,  où  l'exer- 
cice d'icellc  a  cftc  intermis^pour  y 
eftre  librement  ôcpaifiblemétexer- 
cee^fans  aucun  trouble  ne  empef- 
chemcnt  :  défendant  trefcxprcfle- 
ment  à  toutes  perfonncs^dc  quelque 
cftat  5  qualité  ou  condition  qu'elles 
foient,  fur  les  peines  quedeffus^de 
ne  troubler,  molcftcr  ne  inquiéter 
les  Ecclefiaftiquesenla  célébration 
du  diuin  feruice^iouiffance  &  per- 
ception des  dixmcs ,  fruids  ôcreuc- 


lA  PACmCATIOK.  4 
nus  de  leurs  bénéfices,  &c  tous  autres 
droids  &dcuoirs  qui  leurappartie- 
nent,  voulans  que  tous  ceux  qui  du- 
rant les  prcfcns  &  precedens  trou- 
bles felont  emparez  des  Eglifes^mai 
fons,  biens  &  rcuenus  appartenans 
aufdits  Eccledattiqucs,  &  qui  les  dé- 
tiennent &  occupent,  leur  en  delaiC- 
fent  Tentierc  polTeflîon,  &  paifible 
iouiflance  en  tels  droids,libertez,  & 
feuretcz  qu'ils  auoicnt  auparauant 
qu'ils  cneulTcnt  elle  dcflaifis. 
I  I  J  r. 
Et  pour  ne  laifTcr  aucune  occa- 
fion  de  troubles  &  différents  entre 
noz  fubiedls,  Auons  permis  ôcper- 
métros  Texercice  libre ,  public  &  gê- 
nerai de  la  Religion  pretcduë  refor- 
mée par  toutes  les  villes  &  lieux  de 
noftre  Royaume, &:  pais  de  noftrc 
obci{rance&  protedio,fansreftrin- 
étion  de  temps  &c  perfonncs ,  ne  pa- 
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rcillcmcnt  de  lieux  &  places, pour- 
ucuqu'iceux  lieux  &  places  leur  ap- 
partiennent, ou  que  ce  loit  du  gré  &c 
conientcmet  des  autres  propriétai- 
res, aufqucls  ils  pourroient  apparte- 
nir. Ef quelles  villes  &:  lieux  ceux  de 
ladite  Religion  pourront  faire  pref- 
chcs,  prieres:,  chants  de  Pfalmes,  ad- 
miniftration  du  Baptelmc,&de  la 
Cène ,  publication  &c  célébration  de 
mariages,  efcholes  &  leçons  publi- 
ques, correction  félon  ladite  Reli- 
gion, &  toutes  autres  chofes  appar- 
tenans  au  libre  &  entier  exercice  d'i- 
celle.  Pourront  aufïî  tenir  Confi- 
ftoires  &  Synodes,  tant prouinciaux 
que  generaulx,appellez  noz  officiers 
es  lieux  où  lefdiâis  fynodes  feront 
conuocquez  &  alfemblez  :  aufquels 
fynodes  généraux  &  prouinciaulx 
cnioiraons  à  nofdids  officiers  daf- 
fifter^  ou  aucuns  d'eux.  Et  néant- 

moins 
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moins  voulons  &c  ordonnons  que 
ceux  de  ladite  Religion  fabftien- 
nent  dudit  exercice  public  en  noftre 
ville  de  Paris,  faulxbourgs  ^  &  à  deux 
lieues  es  enuirons  d'icelle  :  lefquelles 
deux  lieues  nous  auons  limitées  & 
limitons  aux  lieux  qui  f^enfuyuent: 
Afçauoir,  faind  Denis,  faind  Maur 
des  fbflcz ,  Pont  de  Charenton ,  le 
Bourg  la  Royne,  &  Port  de  Nully. 
Efquels  lieux  nous  n'entendôs  qu'il 
foit  faid  aucun  exercice  de  ladite 
Religion,  fans  toutefois  que  ceux 
d'icelle  Religion  puiffent  cftre  re- 
cerchcz  de  ce  qu'ils  feront  en  leurs 
maifons,pour  le  faid  de  ladite  Re- 
ligion, ny  les  enfans  ou  précepteurs 
d'iceux,  contrainds  de  faire  aucune 
cliofe  contre  &  au  preiudice  d'icel- 
le. S'abftiendrontauiTi  défaire  ledit 
exercice  en  noftre  Court,  Scà  deux 
lieues  es  enuirons,  &:  pareillement 
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en  nos  terres,  &  pays  qui  Ibncdcla 
les  monts.  Licjucls  pays  ne  feront 
recerchcz  de  ce  qu'ils  feront  en  leurs 
maifons  pour  ladite  Religion:  cfpe- 
rant  que  Dieu  nous  fcia  la  grâce  par 
la  détermination  d'vn  libre'ôc  hindi 
Concile  gênerai,  de  veoirtous  nof- 
dits  fubicds  rciinis  en  vne  mefine 
Foy ,  Religion,  &  créance ,  côme  cft 
noftre  defîr  &  principale  intention; 

V. 

N  E  pourront  en  noftre  Royau- 
me, pais,  terres,  &  feigneuries  deno- 
fl:reobei(Iance,ef]:revendus  aucuns 
liiires,  fans  eftre  premièrement  veus 
par  noz  officiers  des  lieux ,  ou  (pour 
le  regard  des  liures  concernans  la- 
dite Religion)  par  les  Chambres  cy 
après  par  nous  ordônees  en  chacun 
Parlement, pour iuger  des  caufes^ 
difFercnsdeceux  de  hàkc  Rehgiô: 
défendant  trcs-expreflcment  fini- 

'  prelfion 
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prcflion  5  pubiiccuion ,  &:  vcndiriou 
de  tous  liLircsJibcls  &cfcrits  difFa- 
macoircs,  tant  d'vnc  part  que  d  au- 
tre,(urles  peines  contenues  ennoz 
ordonn.inces:enioignantà  tous  noz 
iuges  &  officiers  d'y  tenir  la  main. 

V  I. 

Ordonnons  que  pour  Ten- 
terremcnt  des  morts  de  ceux  de  la- 
dite Religion  eftans  en  noftre  dite 
ville  &  faulxbourgs  de  Paris^,  leur  fe- 
ra baillé  le  cimetière  de  la  Trinité:  8c 
pour  toutes  les  autres  villes  &  lieux 
leur  fera  pourucu  promptement  par 
noz  officiers  &  magiftrats,  en  chacu 
lieu  d'vne  place  la  plus  cômodeque 
faire  fe  pourra  :  ce  que  nous  enioi- 
gnons  à  nofdits  officiers  de  faire  ,& 
tenir  la  main  qucaufditsenterrcmés, 
foit  en  noftredite  ville  de  Paris  ou 
ailleurs^nc  fe  commette  aucun  fcan- 
dale. 

B  ij 
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VII. 

N' ENTENDONS  quc  ccLix  dc  la- 
dite Religion  (oient  aucuncmét  ad- 
ftraindls,  ny  demeurct  obligez  pour 
raifondes  abiurations  quilsauroiét 
cy  dcuant  faites,  promeflcs ,  fermes 
ou  cautions  par  eux  bailleeS:,concer- 
nans  lefaidt  dc  ladite  Religion, ne 
qu'ils  en  puifTcnt  eftrc  moleftez  ny 
trauaillez  en  quelque  forte  q  cefoit. 

VIII. 

PovRRONT  lefdits  de  la  Reli- 
gion faire  édifier  &  conftruire  des 
lieux  pour  faire  ledit  exercice,  excc- 

f)té  à  Paris,  faulxbourgs,  &  à  deux 
ieucs  es  enuirons  d'icelle  ville:  &c 
ceux  qui  ont  ia  efté  par  eux  édifiez, 
leur  feront  rendus  en  tel  eftat  quils 
font.  Et  où  ils  auroient  prins  pour 
iceux  conftruire  quelques  Eglifes, 
oumaifons  appartenans  aux  Ecclc- 
fiaftiques  ou  autres  Catholiques^  fe- 
ront 
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ront  tenus  de  les  rendre,  fans  toute- 
fois eftre  recherchez  ne  moleftez, 
pour  les  matières  qui  y  auront  efté 
employées,  encores  quelles  ayent 
cfté  prinfes  des  ruines  &  demolitiôs 
faides  durant  les  prefens  ou  précé- 
dents troubles. 

I  X. 

P  o  V  R  le  regard  des  Mariages  des 
Preftres,  &  perfonnes  religieufes  qui 
ont  efté  cy  deuant  contradez^nous 
ne  voulons  ny  entendons,pour  plu- 
fîeurs  bonnes  confiderations,  qu'ils 
en  foient  rccerchez  ny  moleftez: 
impofant  fur  ce  filence  à  nos  Procu- 
reurs generaulx,  &  autres  nos  OiE- 
ciers: Déclarons  neantmoins  que  les 
cnfans iflus  defdits  mariages, pour- 
ront fucceder  feulement  aux  meu- 
bles ,  acquefts  &c  conquefts  immeu- 
bles de  leurs  pères  &  mères  :  ne  vou- 
lans  que  Icfdids  Religieux  &  Rcli- 

B  iij 
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gicLifcsprofcz  puifTcnt  venir  à  aucu- 
ne fiiccciriondircdc  ny  collatérale. 

X. 

Seront  ceux  de  ladite  Reli- 
gion tenus  garder  les  loix  reçeuës  en 
l'Eglife  Catholique,  pour  le  faicl  des 
mariages  contrariez  &  à  cotrader, 
es  devrez  de  confanc^uinité  ôc  affini- 
te ,  pour  cuiter  aux  débats  &  procez 
qui  f  en  pourroiét  enfuiure^à  la  ruine 
delaplufpart  des  bonesmaifons  de 
noftre  did:  Royaume,&  difToluiion 
des  liens  d  amitié^  qui  f  acquièrent 
par  mariages,  &  alliances  entre  nos 
fubieds.  Et  neatmoins  pour  les  ma- 
riages faids  en  tiers  ou  quart  degré^ 
ne  pourront  ceux  de  ladite  Religion 
cftremoleftez,  ny  la  validité  defdits 
mariages  reuocquee  en  doubte  :  ne 
pareillement  la  fucceflîon  oftee  ny 
querellée  aux  enfans  defcédans  def- 
dits mariages ,  faidts  ou  à  faire.  Et 

pour 
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pouriugcr  delà-validité  des  maria- 
ges faids  &  contradez  par  ceux  de 
ladite  Religion,  &  décider  fils  fonc 
licites  ou  illicites,  fi  celuy  d'icellc 
Religion  eft  défendeur,  en  ce  cas  le 
luge  royal  congnoiftra  dufaiddu- 
dit  mariage:  &oii  il  feroit  deman- 
deur, &  le  défendeur  Catholique,  la 
cognoifTancc  en  appartiédraàrof- 
ficial  &c  luge  Ecclefiaftique. 

X  I. 

Ordonnons  qu'il  ne  fera  fait 
différence  ny  diftindion,  pour  le  re- 
gard de  la  Religion,  à  receuoirtant 
es  vniuerfitez  ,  collèges  :,  efcolles, 
hofpitaux  &  maladeries,  que  au- 
mofnes  publicques,les  efcolicrs  ma- 
lade3  Scpauures. 

XII. 

C  E  V  X  de  ladite  Religion  paye- 
ront les  droids  d'entrée,  comme  il 
cft  accouftumé  pour  les  charges  & 


EDICT    DV     ROY   SVK 

offices^  dont  ils  ferot  pourucus ,  fans 
cftre  contrainds  d  affifter  à  aucune 
ccrcmonic  contraire  à  Icurdite  Reli- 
gion: &  eftans  appeliez  par  ferment, 
né  ferot  tenus  d'en  faire  d  autre ,  que  I 
de  leuer  la  main ,  iurer,&  promettre  I 
à  Dieu  qu'ils  diront  la  vérité  :&  ne  | 
feront  aufli  tenus  de  prendre  difpen-  ' 
fedu  ferment  par  eux  preftccnpaf-  ; 
fant  les  contrads  &  obligations .         j 

D  ] 

XIII.  I 

VovLONs  &  ordonnons ,  que    ; 
tous  nos  fubieds  tant  Catholiques   ! 
que  de  ladite  Religio  prétendue  re- 
forniee ,  de  quelque  qualité  &c  côdi-   \ 
tion  qu'ils  foiét,  foient  tenus  &  con-   \ 
traindls  par  toutes  voies  deuès  &rai-   • 
fonnables,  &  foubs  les  peines  çon-  | 
tenues  en  nos  précédents  Edids  fur 
ce  faids^payer  &  acquiter  les  dixmes 
aux  Curez  &  autres  Ecclefiaftiques, 
&c  â  tous  autres  à  qui  ils  apparticnct, 

fdon 
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félon  Tv/àncc  &  couftume  des  lieux* 

X  î  1 1 1. 

N  o  s  T  R  E  cher  &  bie  amé  Cou* 
fin  le  Prince  d'Aurenge  fera  remis 

/  r 

&  réintègre  en  toutes  les  terres  ^lu- 
rifdidionSj&feigneuricscju'iladas 
noftredid  Royaume, &  pays  de  no- 
firedite  obeiffance:  cnfemble  en  la 
principauté  d'Aurenge,  droi6bs  y  til- 
treSjdocumens  &  papiers,  fi  aucuns 
enontefté  prins  &  tranfportez  par 
noz Lieutenans généraux,  &  autres 
nos  Officiers.  Lefquelsbiés,droiâ:s, 
&  tiltres ,  feront  rendus  à  noftredit 
Coufin, remis  &  reftablis  au  mefme 
eftat  qu'ils  eftoient  auparauant  les 
troublesjpour  en  iouyr  par  luy  &  les 
fiens  dorefenauant,  fuiuant  les  pro- 
iiifions,arrcfl:s,  &c  déclarations  qui 
auroient  cfté  fur  ce  faides  &  accor- 
dées par  le  feu  Roy  Henry  noftre  ^ 
treshonnoré  Seigneur  &  Père, que 
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DieLiabfoluc  ,  &  autres  Roys  noz 
predcccfTcurSjtout  ainfi  quil  faifoic 
auantlefdits  troubles. 

X  V. 

Cevx  de  ladite  Religion  fe- 
ront tenus  garder  ôcobrcrucr  les  fe- 
ftcs  indidles  en  rEglife  Catholique 
&  Romaine:  &  ne  pouronc  es  iours 
d'icellesbefongner,  vendre  ny  eftal- 
1er  à  boutiques  ouuertes  :  &  aux 
iours  efquels  rvfage  de  la  chair  eft 
défendu  par  ladicle  Eglife,  les  bou- 
cheries nefouuriront. 

XVI. 

E  N  tous  actes  &  adions  publi- 
ques où  fera  parlé  de  ladite  Religiô, 
fera  vfc  de  ces  mots,  Religion  pré- 
tendue reformée. 

XVII. 

Afin  de  réunir  d'autant  mieux 
les  volontez  de  nos  fubiecls,comme 
eft nôftre intention:  déclarons  tant 

les 
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les  Catholiques  vnis^que  ceux  de  la- 
dite  Religion  prétendue  reformée, 
capables  de  tenir  &  exercer  tous  c- 
ftats,  dignitcz,  offices,  Se  charges 
quelsconques  ,royales ,  fcigncuria- 
les,  ou  des  villes  de  nofdid.s  Roy au- 
tîie,païs,  terreSjSc  fcigneuries  de  no- 
ftre  obeï(Iance,&  d'ellre  en  iceux  in- 
différemment admis  &  receuz ,  fans 
qu  lis  foient  tenus  prefter  autre  fer- 
ment ,  ny  aftrainds  d'autres  obli- 
crations  ,  que  de  bien  &  fidèlement 
exercer  leurs  efl:ats,dignitez,charges 
&c  offices,&  garderies  Ordonnâces. 
Efquelsefl:ats,dignitez, charges  ôc 
offices,  pour  le  regard  de  ceux  qui 
feront  en  noftre  difpofition  ,  fera 
par  nous  pourueu  ,  aduenant  vaca- 
tion indifféremment ,  &  fans  diftin- 
dion  de  Religion  ,  de  perfonnes 
capables ,  comme  verrons  eftrc  à 
faire ,  pour  le  bien  de  noftre  feruicè 

.      C  ij  ^ 
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&:dcnozfubied:s. 

XVIII. 

Et  dautat  que  ladminirtration 
de  la  luftice^eftvn  des  principaux 
moyens  pour  contenir  noz  fubieds 
en  paix  &  concorde.Nous  inclinans 
àlaRcquefte  quinousaefté  faide, 
tant  de  Ja  part  des  Catholiques  afTo- 
ciez  5  que  de  ceux  de  ladide  Religio 
prétendue  reformée,  Auons  ordon- 
né &  ordônos ,  que  en  noftre  Court 
de  Parlement  de  Paris  fera  eftablie 
vne  Chambre  compofee  de  deux 
Prefidens  &  feize  Confeillers ,  moi- 
tic  Catholiques  &  moitié  de  ladide 
Religion .  Et  lefquels  offices  de  la 
Religion  feront  par  nous  créez  &c 
érigez  à  cefte  fin^aux  mefmes  gaiges, 
honneurs,  audioritez,  &  prerogati- 
ues,que  nos  autres  Confeillers  de 
noftredite  Court  :  pour  par  icelle 
Chambre  congnoiftre  ôc  iuger  en 
•*  fouue- 
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fouuerainetc, dernier reflbrt,  &  par 
Aitefl ,  priuaciuement  à  tous  autres, 
des  procez  &  différents  meuz  &  à 
mouuoir.Efcjuels  procès  lefdits  Ca- 
tholiques aifociez ,  ou  de  la  Religi5 
prétendue  reformée  ,  du  reflbrt  de 
noftredite  Courr,  ferôt  parties  prin- 
cipales, ougarands,  en  demandant 
ou  en  défendant,  en  toutes  matières 
tant  ciuiles  que  criminelles  ,  foient 
Jefdits  procez  par  efcript ,  ou  appel- 
lations verbales:  Scccfibon  fcmble 
aufdites  parties,  &  rvned'iceilesle 
requiert.  Laquelle  Chambre,  ainfi 
que  did  efl  compofee  &  eftablie, 
fera  par  nous  enuoyec  en  noftre  vil- 
le de  Poidiers ,  pour  y  feoir  &  rédre 
la  luftice  à  nofdids  rubieas,Catho- 
liques  vnis,&  de  ladite  Religion,  de 
nos  pays  de  Poictou ,  Angoulmois, 
Aulny,  èck  Rochelle,  enmefmes 
forme  &  qualité,que  lors  de  la  fean- 
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cedeKiditc  Chambre,  cnnoftreditc 
Court  de  Parlement  de  Pans  :  &  ce    | 
trois  mois  durant  chacune  année,    i 
cômenccâs  le  premier  lourd'Aouft,    , 
iufques  au  dernier  iour  d^Odlobre.      ; 

XIX.  I 

ErpourlereflbrtdenoftreCourt   j 

deParlemet  deThoulouzCjfera  efta-   ; 

bhevneChâbre  en  la  ville  de  Mot-   I 

pellier.compofee  de  deux  Prefidens    | 

&dixhuiaConreillers,  moitié  Ca-  ; 

tholicjuesj&moitié  de  ladideRe-  ] 

ligion.Lefquels  Catholiques  feront  ^ 

par  nous  choifis  de  nos  Courts  de  , 

Parlemens ,  &  grand  Confeil: &  Icf- 

dits  de  la  Religion  créez  &  érigez  j 

de  nouuel,  aux  mefmes  gaiges,hon-  | 

neurs,  audoritez,  prerogatiues&:  i 

prééminences,  quelesPrefidens  &c  J 

Confeillcrsde  noftredite  Court  de  f 

Parlement  duditThoulouzc.  En  la-  | 

quelle  Chambre  ferôt  aufTi créez  vn  i 

^  Aduo- 
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Aduocatj&z  vn  Procureur  gênerai, 
deux  Greffiers ,  Tvii  ciuil  &c  lautre 
criminel ,  Huiffiers,  &tous  autres 
officiers  neceflaires,  tant  pour  ladite 
Chambre,  que  pour  la  Chancellerie 
qui  y  fera  par  nous  eftablie.Tous  lef 
quels  officiers  ferot  moitié  Catholi- 
ques,&  Tautre  moitié  de  ladite  Reli 
gion  .  Et  coffloiftra  &c  iugcra  ladite 
chambre  en  iouuerainete^jlcrnier 
rèliort^&par  ArrefI:,  pnuatiuen^^ 
à  tous  autres,  des  procez  &c  difFerêts 
nîfuz &famouuoir.  Efquels leldids 
Catholiques  alTociez  ,  ou  dcTadite 
Religion  prçtenduë  reformée  ,  du 
reflfort  denoftredite  Court  de  Par- 
lement de  Thoulouze  5  feront  par- 
ties principales ,  ou  garands ,  en  de- 
mandant ou  en  défendant  en  toutes 
matières  tat  ciuiles  que  criminelles, 
foient lefdits  procez  parefcript,  ou 
appellations  verbales  :  &cefî  bon 
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rcmblcaufditcs  parties,  &  Tvne  d'i- 
cclles  le  requiert. 

XX. 

Semblables  Chambres  vidu- 
lonseftreeftablies  ennoz  Cours  de. 
Parlemés  de  Grenoble  ^Bourdeaux, 
Aix,  Dijon  ,  Rouen  &  Bretaigne, 
compofees  du  nombre  de  deux  Pre- 
lîdens&dix  Confeillers  en  cHacu- 
ne  Chambre,  qui  feront,  comme  dit 
eft, moitié  Cathohques,&  moitié 
de  la  fufdire  Religion.  Eticeux  de 
ladite  Religion  par  nous  de  nouuel 
créez  a  ceft  eiFeâ:,pour  par  lefdidtes 
Chambres ,  chacune  au  reflbrt  où 
elle  fera  eftablie,  auoir  telle  iurifdi- 
clion,auâ:oritc  &  pouuoir,  cognoi- 
ftre  Ôciuger  en  la  forme  &  qualité, 
&  tout  ainfi  qu'il  ell:  di6l  cy  deflus, 
pourlcsrelTortsdenos  Parlemés  de 
Paris  ôcdeThoulouze:  &  fera  pour 
le  rcîrard  de  noftre  pays  de  Daul- 
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pliiné ,  la  fcance  de  ladite  Chambre 
mipartie  :  à  fçauoir  fix  mois  audit 
Grenoble5&  autres  fix  mois  à  fainâ: 
Marcellin,commenceant  la  premiè- 
re feance  audit  faind  Marccllin, 
XX  h 
V  o  V  L  o  N  s  auflî ,  par  manière 
de  prouifion,  &  iufques  à  ce  que  en 
laflemblee  générale  qu'entendons 
tenir  des  Eftats  de  noftre  Royaume, 
ilenfoitparnous  autremet  ordon- 
né^que  de  tous  iugemens  qui  feront 
donnez  es  procès  meuz  ou  à  mou- 
UQir,làoùlefdits  Catholiques  vnis, 
&  de  ladite  Religion^fcront  en  qua- 
lité demandant  ou  défendant  par- 
ties principales  ou  garands ,  en  tou- 
tes matières,  tant  ciuiles  que  crimi- 
nelles ,  par  les  Officiers  denosfie- 
ges  prefidiaux ,  ou  autres ,  aufquels 
aurions  donné  pouuoirdeiuger  en 
certaines  caufcs  fouuerainemenr,  ôc 
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en  dernier  lellorc ,  il  y  aura  appel 
crdiresChâbres  nouuellcment  c(l:i- 
blies  en  nofdits  Parlemens  ,  cha- 
cune en  Ton  rellort  :  nonoblhit  tous 
Ed'ds  concernans  laudoiité&iu- 
rildid:ion  deidirs  Piefidiaux  :  aux- 
quels ,  pour  Teffcc!!;  fuldid  ,  nous 
auons  dérogé  &  dérogeons,  (ans  y 
preiadicier  en  autres  chofes  :  le- 
quel appel  es  matières  ciuileSjprefi- 
diales,  aura  effcâ:  deuolutif  (cule- 
menr5&  non  lufpenfiF,  (mon  que 
du  c  ôlcntemét  des  deux  parties  fuft 
accordé  ,  que  leurs procezferoicnc 
iugezpar  le(dits  Pielidiauxen  fou- 
ucraincré  Auquel  cas  le  contenu  au 
pre(cnt  Article  n'aura  licu:nepareil- 
jcmenraux  iiecres,  oùil  y  auroitno- 
brciuffilant  dcceux  de  ladite  Reli- 
gion ,  pour  iugerlefdirs  procez:ce 
qu'ils  pourront  £iire  auec  nombre 
pareil  de  Caiaoliqucs  en  fouuerai- 

ncté. 
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licté,&  fans  appel  es  cas  des  Edids: 
&neantmoins,  pour  certaines  cau- 
{cs  ôc  côliderations  à  ce  nous  mou- 
uans,  ordonnons  que  I^inflrudion 
&  iugemec  des  procez  criminels  ni- 
tentez  ou  à  intenter,  au  fiege  du  Se- 
nefchal  de  Thoulouze^eflably  en  la- 
dite ville  de  Thoulouze  ,  efquels 
procez  les  Catholiques  v  nis^&^ceux 
de  ladite  Religion  (erôt  défendeurs, 
ne  fêtera  en  ladite  ville^ainsau  plus 
prochain  fiege  dudir  Sencfchal  :  au- 
quel nous  auons  iccux  procez  dés  à 
prefent  renuoyez  &:  rcnuoyons,  à  la 
charge  de  l'appel  ,  en  la  Chambre 
eft^iblie  en  ladite  ville  de  Mont- 
pellier. 

XXTT. 

Les  Preuoflsdenostrefchers  &c 
amez  Couhns  les  Marelchaux  de 
France  ,  Vibailliz  ,  Vifcnefchaux, 
Lieutenans  de  robba  courte  ,  &c 

Dij 
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autres  officiers  de  femblablc  quali- 
tt\iuccront  félon  les  Ordonnaces  Se 
Rcglcmens  cy  deuant  donnez,  pour  i 
le  regard  des  vagabonds .  Et  quant 
auxdomicilicz, chargez,  &  preue- 
nus  des  cas  Preuoftables ,  fils  font 
des  Catholiques vnis, ou  de ladictc 
Religio  :  lefdits  Officiers  fcrôt  tenus 
appeilerenrinllrudion  &  iugemet 
deldits  proccz ,  nombre  égal  de  nos 
Officiers  de  quahté  requife^tant  de 
Catholiques  que  de  ladite  Religion, 
es  plus  prochains  fîeges  prefidiaux 
ou  royaux  5  es  prouinces  où  il  n'y  a 
point  de  fieges  prefidiaux,  fi  tant  y 
en  a  de  ladite  Religion:  finon,cn 
leur  heu  appelleront  des  Aduocats, 
fil  fy  en  treuue  deladite  quahté. 

XX  III. 

O  R  D  o  N  N  G  N  s,  voulons  &  nous 
plaift,  que  noftre  très-cher  ôc  tref- 
amé  beau-frere  leRoy  deNauarre, 

noftre 
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noftretrcs-cher  &  bicnainc  coufin 
le  Prince  de  Condc,  noftre  tres-c her 
&amécou(înIe  fieiir  de  Damuilie 
Marefchal  de  France ,  &:  feinblable- 
ment  tous  autres  Scigneurs,Cheua- 
licrSjgêtils-hônies  &  autrcs^de  quel- 
que qualité  ou  côdition  qu'ils  foiêt, 
tant  Catholiques  vnis,  que  de  ladite 
Religion^rentrcrôr,  &  feront  cofer- 
ucz  en  la  iouifTànce  de  leurs  gouuer- 
nemes^char^esicftats  &  offices  roy- 
aux, dont  ils  iouiffoient  au  parauant 
lexxiiij  d'Aoull,  cinq  ces  foixate  & 
douze:  fans  eftre  aftraindls  de  pren- 
dre nouuelles  proui(ions,&  nonob- 
flanttousarrefts  &c  iu cernés  contre 
eux  dônez ,  &  les  prouifions  qui  au- 
roient  efté  obtenues  defdits  eftats 
par  autres .  Pareillement  rentreront 
en  la  iouiflancedetous  &  chacuns 
leurs  biensjdroits ,  noms^raifons  & 
adions ,  nonobilant  les  iugemcns 

D  lij 
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enfuiuis  pour  railoii  dcfdits  rrou- 
blcs:lcfqucls  arrclls,iugemeus,  pro- 
iii(jonSj&  tout  ce  qui  (*en  feroic  en- 
fuiuy  ,  nous  auons  pour  ceft  cfFcdt 
déclarez  &  déclarons  nuls,  ôc  de  nul 
eflPedôc  valeur. 

XXI  II  I. 

N'entendons  parce  qui cft 
cydeuantdid:  que  ceux  qui  ont  re- 
fîçné  leurs  eftats  &  offices  en  vertu 
de  noz  lettres  patétes,ou  du  feu  Roy 
dernier  noftre  très-cher  fcii^neurôc 
frerCjpuiflcnt  les  recouurer  ôc  entrer 
en  la  poflellion  d'iceuxrleur  refer- 
uant  neantmoins leur  adion  contre 
les  pofTeffeurs  &  titulaires  defdits  of 
jfîces  pour  le  payement  du  pris  con- 
uenu  entre  eux  au  moyen  deldidles 
refignations .  Et  pour  le  regard  de 
ceux  qui  ont  efté  contrainds  de 
faidôc  par  force  par  les  particuliers 
àrefignerleurfdics  eftats  &  offices, 

leur 
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leur  permettons  &  à  leurs  héritiers 
d'en  faire  inftance&  pourfuitte  par 
iufticc  ciuilement ,  tant  contre  ceux 
qui  auront  v(é  de(did:es  forces ,  que 
contre  leurs  hoirs  &  fuccefleurs. 

XXV. 

Ordonnons  aufiTi,  (î  aucu- 
nes Commanderies  de  Tordre  fain6t 
lean  de  lerufalein ,  appartenans  aux 
Catholiques  afTociez,  ou  deladide 
Rchgion^.'e  crouuoiéc  faifies  parau- 
thoritcdenoz  luges  ,  ou  fi  par  au- 
tres, à  loccafiô  &  prétexte  des  trou- 
bles, ils  en  eftoient  eti  quelque  forte 
que  ce  foit  dcpofledez,  que  pleine  & 
entière  main-leuee  en  foit  faide  auf- 
dits  Commandeurs,  &  eux  retnis  eri 
tel  eftat  &  poircflîô  dcfdides  Com- 
manderies qu'ils  eftoient  auant  le 
xxiiij  AouftjCinqccnsIxxij. 

XXVI. 

E  T  quât  à  ccux,tant  Catholiques 
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dervnion,  que  de  ladite  Religion, 
qui  auroict  elle  pourueuz  d'offices 
&  non  encores  rcçcuz  en  iceux: 
Voulons  &  nous  piaiftjqu  ils  foient 
reçeuz  efdits  eftats  ,  &  toutes  pro- 
uidons  neceflaires  leur  en  eftrc 
expédiées. 

xxvir. 

E  T  femblablement  que  Icfdits 
Catholiques  affbciez  rentrent  en  la 
merme  pcfTefTion  &c  iouiflance  de 
leurs  bericfices  qu'ils  auoient  au  par- 
auatledit  xxiiij  Aouft:  Et  que  ceux  : 
qui  d'audoritepriuee  5  fans  mande-   : 
ment  ou  don  de  nous,  auront  iouy  ^ 
&  parceu  les  fruits  defdits  bénéfices,  ^ 
appartenànsaufdits  Catholiques  at  ^ 
fociez,  foient  tenus  &  contrainds  i 
les  leur  rendre  &  reftituer. 

XXVIII.  l 

T  o  V  s  différents  concernans  les  ] 
rançons  de  ceux  qui  ont  efté  faits  i 

prifon-  s 
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prifbnniers  d Vne  part  &  d  autre,du- 
rdnt  ces  troubles,  font  refcruez  cô- 
me  nous  les  referuons  à  nous  &  no- 
ftre  perfonne,  défendant  aux  parties 
d'en  faire  ailleurs,  que  pardeuant 
nous,  pourfuicte  :  &  à  tous  noz  offi- 
ciers ôcmagidrats  d'en  prendre  au- 
cune court,  iurifdi6tion  ne  cognoif- 
fance. 

XXIX. 

Les  criées,  affiches,  &  fubhafta- 
tions  des  héritages  dont  ion  pour- 
fuit  le  décret,  feront  faites  es  lieux 
&  heures  accouftumez,  (î  faire  Ce 
pcult,fuiuant  noz  ordonnances:  ou 
bien  es  marchez  publiques,  fi  au  lieu 
où  font  affis  lefdits  héritages  y  a 
marché;  &c  où  il  n'en  y  auroit  point, 
feront faides  au  plus  prochain  mar- 
che, eftat  du  reflbrt du  fiege  où l'ad- 
iudication  fe  doit  faire.  Et  feront  les 
affiches  mifes  au  pofteau  dudit  mar- 
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chc,&  à  Tentrce  de  laudiroire  diidit 
lieu  :  &  par  ce  moyen  feront  bonnes 
&  vallables  leldidcs  criées ,  &  paflé 
outre  à  rinterpofKiô  du  décret,  fans 
farrefteraux  nullitezqui  pourroiec 
eftre  alléguées  pour  ce  regard. 

XXX. 

Les  acquifitions  que  les  Catho- 
licjues  afFociez,  ou  ceux  deladiéle 
Religion  prétendue  reformée,  au- 
roient  faidlcspar  audlorité  d'autres 
que  de  nous,pou  ries  immeubles  ap- 
partenans  à  TEglife,  n'auront  aucun 
lieu  ny  effeCl.  Ains  ordonnons^vou- 
lôs  &  nousplaift,quelefdits  Eccle- 
fiaftiques  rentrer  incontinêt  &  fans 
delay,  &  foient  conferuez  en  la  poC- 
feffiô  &  iouylfance  réelle  &  aduelle 
defdics  biens  ainfi  aliénez ,  fans  cftre 
tenus  de  rcdrc  le  pris  defdites  vêtes. 
Et  ce  nonobftant  lefdits  contrats 
de  vendirion,  lefquels  à  ccft  effed 

nous 
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nous  auons  caflcz  &  reuocquez  co- 
rne nuls,  fauf  leur  recours  aufdits 
achcpreuis  contre  qui  ilapparrien-  ^ 
dra.  ht neantmoins  icrôt expédiées 
noz  lettres  patentes  de  permiffion  à 
ceux  de  ladide  Religion ,  d'impo- 
fer  &  égaler  fur  eux  les  fommes  à 
quoy  fe  monteront  leldidles  ventes 
pour  rcmbourferles  achepteurs  des 
deniers  par  eux  vcrirablemét  &  fans 
fraude  defbourfez,  fans  que  Icfdits 
acquéreurs  puiflent  pretédre  aucu- 
ne adion  pour  leurs  dommages  & 
interefts  à  faute  de  iouyffance  :  ains 
fc  contenteront  du  rembourfement 
des  deniers  par  eux  fournis  pour  le 
pris  defdites  acquittions ,  precom- 
ptanirfur  iceluy  pris  les  fruicls  par 
eux  parceusj  au  cas  que  ladite  vente 
fe  trouuaft  eftre  faite  à  trop  vil  Se  in- 
iuftepris. 

E   ij 
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XXXI. 

Les  cxhcrcdacions  ou  priuatiôs, 
foie  par  difpofiiion  d'entre  vifs  ou 
teftamcntaircs ,  faites  en  haine  de  la 
Religion  ou  des  troubles ,  n  auront 
lieujtant  pour  le  paffé  que  pour  lad- 
uenir,au  prciudice  des  Catholiques 
de  IVniô ,  ny  de  ceux  de  ladite  Reli- 
gion prétendue  reformée  :  pourueu 
qu'il  n'y  ait  autre  caufe  que  du  fai6t 
d'icelle  Religio,  &  prinfe  des  armes. 
Entédans  aulTi  que  le  femblablc  foie 
garde  pour  le  regard  des  exhereda- 
tions  ou  priuations  faites  en  haine 
clc  la  Religion  Catholique:&neant- 
moins  les  teftamens  militaires  qui 
ont  efté  faidls  durant  lefdits  prefens 
&:  précédés  troubles,tant  d  Vn^  part 
que  d'autre ,  vaudront  &  tiendront 
félon  la  difpofition  de  droit* 
xxxiï. 

Les  dcfordres&  excczfaiâis  le 

xxiiij 


LArACIFICATION.        19 

xxiiij  d'Aouft,  &  iours  fuiuans  en 
confequéce  dudit  iour,à  Pans,  &  en 
autres  villes  &  endroits  de  noftre 
Royaume,  font  aducnus  à  noftre 
treCgrand  regret  &  defplaifîr.  Et 
pour  demonftration  fingulicre  de 
noftreboté&  bicnveuiliâce  enuers 
noz  fubiets ,  déclarons  les  vefues  & 
enfans  de  ceux  qui  ont  ciïé  tuez  Ic^ 
dits  iours,  en  quelque  part  que  ce 
foitdenoftreditRoyaume^cxemprs 
de  contribuer  aux  impofitiôs  qui  (e 
feront  pour  raifbnd<! noz  ban  &ar- 
ricreban ,  fi  Icurfdits  marits  ou  père 
cftoietnobles:&oùlcurfditsmarit^ 
ou  pères  auroicnt  cftc  de  qualité  ro- 
turière Sctaillables,  nous,  pour  les 
mefmes  côfiderations,  defchanreôs 
îefdites  vefues  &  enfans  de  toutes 
tailles  &impofitiôs:  letoutpour& 
durât  Tefpace  de  fix  années  prochai- 
nes &  côIecutiucs.Dcfcndant  à  noz 

E   lij 
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officierSjchacun  en  fon  cndroid, de 
les  y  côprendre,au  prciudicc  de  noz 
prefcns  vouloir  &  intention. 

XXXIII. 

Déclarons  aufli  toutes  fcn- 
tenccs,iugemés,ai  refis, procédures^ 
fàificSjVentes  &  décrets  faits  Se  don- 
nez contre  ceux  de  ladite  Religion 
prctcnduërcFormcc,  tant viuas  que 
morts,  depuis  le  trefpas  du  feu  Roy 
Henry^noftre  tres-honoré  feigneur 
&  père ,  à  loccafion  de  ladite  Reli- 
giôjtumultes  &  troubles  depuis  ad- 
uenusjcnfemble  Tcxecution  d'iceux 
iugemcs  &  dccretSjdes  à  prcfent  caf- 
fez,reuocque2  &  annuliez  :  &  iceux 
caffonsjreuocquôs  &  annullons;or- 
donnant  qu'ils fcrontrayez  &c  oftez 
des  regiftres  &  greffes  des  Courts, 
tâcfouueraines  que  inférieures.  Cô- 
menoiis  voulosaufïieftre  o(lees& 
effacées  toutes  marques,veftiges,  & 

monu- 
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monumcns  delditcs  exécutions, li- 
ures  èc  actes  difTiimatoires  contre 
leurs  perfonnes,  mémoire  &  pofte- 
ritc.  Et  que  les  places  efquelles  ont 
cfte  faites  pour  cefteoccafion,  dé- 
molitions ou  razemens  feront  ren- 
dues en  Teftat  qu'elles  font  aux  pro- 
priétaires d'icellcs,  poureniouyr  &: 
difpofer  à  leur  volonté.  Le  fembla- 
ble  voulons  &  ordônons  eftrefaidt 
pour  les  Catholiques  aflTociez  ,  &c 
nommecmét  pour  raifon  des  arrefts 
&  iugemens  donnez  cotre  les  fieurs 
de  la  Molle ,  Coconas ,  &  la  Haye 
lieutenat çeneral  de  Poidou.  Et ge- 
neralementauonscafre^reuocqué& 
annullé  toutes  procédures  &  infor- 
mations faides  pour  entreprinfes 
quelcoques5chargcs5  prétendus  cri- 
mes de  leze  majefté^ou  autres:  non- 
obftatlefquelles  procédures,  arrefts 
&  iugemens^  contenus  réunions,  in- 
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corporations,  Se  confifcations,  ranc 
Jefdirs  Catholiques  afibcicz  &  ceux 
de  ladite  Rcligiô  que  leurs  héritiers^ 
rentreront  en  la  poflelfion  réelle  &: 
aduclle  de  tous  &  chacuns  leurs 

biens. 

XXXI II  r. 
Et  d'autant  que  au  moyen  de 
noftre  fufdite  Déclaration  tous  ar- 
refts  &  iuo;ements  donnez  contre  le 
feu  Sieur  de  Chaftillon  Amiral  de 
France,  &  execuriô  d'iceux,  demeu- 
rent nuls  &  de  nul  effed,  comme 
cliofe  non  faifte^ny  aduenue:  Nous 
en  confcquêce  d'icelle  déclaration, 
voulons  &  ordonnons,quetouslet 
dicVsarrcfts^iugemcns,  procédures 
&  ades  fait  >  contre  ledit  fieur  de 
Chaftil'ion  foient  rayez,  biffez,  Se 
mis  hors  des  regiftres  des  greffes,tâc 
de  noz  Cours  de  Parlemens^qucvie 
toutes  autres  iurifdiilions*  &  que 

tant 
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tant  la  mémoire  dudic  Amiral,  que 
les  enfans  d'iceluy,  demeurent  cn^ 
tiers  en  leurs  hôneurs&  biens  pour 
ce  regard  ,  nonobftant  que  lefdits 
arrefts  portent  revnion  &c  incorpo- 
ration d'iceux  biens  au  domaine  de 
noftre  Couronne,  dont  nous  ferons 
expédier  aufdits  enfans  plus  ample 
&  fpeciaie  déclaration  ^  fi  bon  leur 
femble. 

XXXV. 

Le  femblable  voulons  cftrc  fait 
pour  le  regard  des  Sieurs  de  Mont- 
gommery,Mombrun,BriquemauIt 
&  Cauaignes. 

XXXVI. 

Dépendons  de  ne  faire  au- 
cunes procédons ,  tant  à  caufe  de  la 
mort  de  feu  noftre  Coufin  le  Prince 
deCôde,queiournecfain(fl:Barthe- 
Icmy^Sc  autres  ades  qui  puillcnt  ra- 
mener la'memoire  des  troubles. 

F 
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XXXVII. 

TovTEs  procédures  faites,  iu- 
gemens&  arrcils  donnez  cotre  ceux 
de  ladite  Religion  portans  les  armes 
ou  abfens  de  ce  Royaume .  ou  bien 
retirez  es  villes  &  pais  d*iceluy  par 
euxtenueSjCnquelqueautre  marie- 
re  que  de  ladite  Religiô  &  troubles, 
enlemble  toutes  péremptions  d'in- 
ftances,  prcfcriptions,  tant  légales, 
conuêtionnelles,  que  couftumieres 
&  fai/ies  feudales,efcheuës  pendant 
les  prefens  &  precedens  troubleSjfe- 
ronteftimcescôme  nonfaiteT,don- 
nées  ny  aduenues^Sc  telles  les  auons 
déclarées  &  declarons5&  icelles  mi- 
les &  mettons  au  néant,  fans  que  les 
parties  fenpuifTcnt  aucunement  ay- 
der  :  encores  que  ceux  de  ladite  Re- 
ligion ayent  efté  ouyz&r.  défendus 
par  Procureurs,  ainsferontremifes 
en  Icilat  qu'ils  eftoientauparauant, 

non- 
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nonobftaclcfdicsarrefts,  &  l'exécu- 
tion d'iceux:&  leur  fera  rendue  la 
pofTelIion  en  laquelle  ils  eftoienr, 
pour  le  regard  dcfdires  choies ,  le 
xxiiij  d'Aoufl,  cinq  cens  foixante  ÔC 
douze.  Et  aurace  que  defTus  pareil- 
lement lieu  pour  les  Catholiques  de 
Tvnio ,  depuis  qu  ils  ontprins  les  ar- 
mes ou  eflé  abfens  de  ccditRoyau- 
me^pourlefaitdestroublesj&pour 
les  enfans  mineurs  de  ceux  de  la 
qualité  fufdite  5  qui  font  morts  pen- 
dant lefdits  troubles. Declarôs  aulîi 
nulles  &  de  nul  effedl  toutes  procé- 
dures faites  &iugemcrs  donnez  du- 
rant le  mefmc  temps  contre  lesfuf- 
difs  pardefiultsôc  contumaces,  en- 
femble  Texecution  d 'iccux  iu2:cmes, 
rcmettans  les  parties  au  mefme  eftat 
qu'elles  eftoient  auparauanCjf  ms  rcr 
fbndre  les  defpens.ny  eftre  tenus  de 
confîcrncr  les  amendes. 

F    ij 
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XXXVIII. 

T  o  vs  prifonniers  qui  font  de- 
tenuz,  foie  par  aucloritédc  iufticc 
ou  aucremcntjmefmes  es  galères, à 
1  occasion  des  prclens  &  precedcns 
troubles ,  (eronc  élargis  &  mis  en 
liberté  ,  d Vn  codé  6c  d autre,  fans 
payer  aucune  râçon  :  caflant&anu- 
laut  toutes  obligations  pafleeSjpour 
ce  regard,  &  defchargeât  les  cautiôs 
d*icellcs. N'entendons  toutefois  que 
les  rançons  qui  ont  efté  ia  defbour- 
fees  &:  payées  par  ceux  quieAoient 
prifonniers  de  guerre  feulement, 
piiillent  eftre  répétées  fur  ceux  qui 
les  auront  reçeuës.Et  quant  à  ce  qui 
a  efté  f  lidl  &  prins  hors  la  voye 
dlioftilicé,  ou  par  hoftilité,  contre 
les  rcglemens  publics,  ou  particu- 
liers des  chefs  ,  oudcscômunaultcz 
&  prouinces  qui  auoient  comman- 
dcmcnt,&:  qum'a  efté  ou  ne  fera  ad- 


uoué 


LA    PACIFICATION.        15 

uoué  dans  deux  mois  après  la  publi- 
cation de  nortre  prefcnt  Fdicljd  vne 
part  ou  d*autre,  en  pourra  cftrefai- 
d:epourfuite  par  la  voyede  iuftice 
ciuilemenr. 

XXXIX. 

Ordonnons  aufii  que  puni- 
tion (oit  faide  des  crimes  &deliâ:s, 
commis  entre  perfonnes  de  mcfmc 
party.cn  téps  de  troubles,trcfues,oa 
fufpé/îon  d'armes  ^  fî  ce  n  ell  que  hC- 
dicSbs  actes  fuflcnc  aduouez  par  les 
Chefs  d Vne  part  ou  d  autre ,  dans  le 
mefme  téps  de  deux  mois.  Et  quant 
aux  leuees^exadliô  de  deniers,  ports 
d'armesjôc  autres  exploids  de  guer- 
re faiâs  d'audtorité  priuee  &  fans 
adueu ,  en  fera  f^iice  pourfuite  par  la 
voyede  iufticc. 

X  L. 

Les  meubles  qui  fe  trouueronc 
en  nature,  &  qui  n'auront  efté  prins 

F    iij 
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par  voyc  d'hoftilicé ,  feront  rendus  a 
ceux  à  qui  ils  apparticnner,  fils  font 
&  fe  trouuéc  ellrc  encoresjors  de  la 
publication  de  ce  prcfent  Edid ,  es 
mains  de  ceux  cjui  les  ont  prins ,  ou 
de  leurs  hcritierSjfans  rendre  aucuns 
deniers  pour  la  reftitution  diceux: 
&  où  lefdits  meubles  auroient  eftc 
vêdus  &  aliénez  par  audorité  de  iu  - 
ftice,  ou  par  autre  commilTion  ou 
mandement  public  tant  des  Catho- 
liques 5  que  de  ceux  de  ladite  Reli- 
gion5pourrontneâtmoins  eftrcvcn- 
diquez,  en  rédant  le  pris  d Iccux  aux 
acheteurs:declarat  n'eftre  a6tc  dlio- 
ftilité  ce  qui  fut  faid  à  Paris ,  &  ail- 
leurs, le vingtquatriéme  Aouft,  mil 
cinq  cens  foixante  douze^S»:  es  iours 
confecutifSjCn  cofequence  de  ce  qui 
fut  fait  ledit  xxiiij  Aoufi*. 

XLI. 

PovR  le  re^rard  des  fruidlsdes 

immeu- 
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immeubles  j  chacun  rétrcra  dans  fes 
maiibns  &  biens ,  &  iouira  recipro- 
qucQienc  des  fruids  de  la  cueillette 
de  la  prcfenre  anneejmcfmement  les 
Ecclcfiaftiques : nonobftant  toutes 
faifies  &c  empefchemés  faits  au  con- 
traire, durant  lefditsprefens  &pre- 
cedens  troubles:  comme aulïî  cha- 
cun iouira  des  arrérages  des  rentes 
(jui  n'auront  cfté  prinfes  par  nous, 
ou  par  nos  mandemés  &permifliô, 
ou  par ordonnancedeiuftice,ou  par 
mandernens  des  Chefs  de  lautre 
part. 

XL  II. 

Les  forces  &  garnifons  qui  font 
ou  feront  es  maifons ,  places,  villes, 
&:  chaileaux,  appartenans  ànos  fub- 
ied:ç,  de  quelque  religion  &  qualité 
qu'ils  foient,vuideronr  incontinent 
après  la  publicatiô  du  prefent  Edid, 
pour  en  laiffer  la  libre  &:  entière 
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iouifTanceaux  proprictaires,  corne 
ils  auoicnt  auparauantcn  ertrcdcf- 
faifis,nonobftant  couccsprecentiôs 
de  droicl  que  ceux  qui  les  dcticnnét 
pourroient  alléguer  :  fur  lefqudles 
prétentions  fc  pouruoiront  par  les 
voyes  ordinaires  de  iuftice  .  après 
qu'ils aurôt  dclaiflTé  ladite  poiTciïîô: 
ce  que  fpecialemenc  voulons  eflre 
efFedué  pour  le  regard  des  bénéfi- 
ces ,  dont  les  titulaires  auroicnt  cfté 
depofledcz. 

XLIII. 

Tovs  tiltres 5 papiers, enfeigne- 
mcns,&  documcs  qui  ont  cfté  prins, 
feront  rendus  &  reftituez^d Vne  part 
&  d'au  tre,â  ceux  à  qui  ils  appartien- 
nent, encores  que  Icfdits  papiers.ou 
les  chafteaux  &  maifons ,  efquelles 
ils  eftoîêt  gardez,ay  êc  efté  prinfcs  & 
faifîcs  jfoitparnos  fpeciales  cômif- 
fîonsou  mandements  de  nos  Lieu- 

tcnans 


LA    PACTFTCATIOPiT.        2j 

tcnans  &  Gouuerneurs,  ou  de  Tau- 
doriré  des  chefs  de  l'autre  part,  ou 
foubs  quelque  autre  prétexte  que 
cefoit* 

XLII  II. 

Le  libre  commerce  &  partage  fe- 
ra remis  par  toutes  les  villes, bourgs 
&  bourgades,  ponts  &  partages  de 
nort;redit  Royaume,  païs,  terres, & 
feigneuries  de  nort:re  obeifl!ance  Se 
procediô,  tant  par  mer  que  parter- 
re, riuieres  &  eauës  doulces:  com- 
me ils  eftoient  auparauant  les  prc- 
fens  &:  precedens  troubles,  &  tous 
nouueaux  péages  &  fubfides  impo- 
fez  par  autre  audtorité  que  la  noilre, 
durant  iceux  troubles  oftez. 

X  L  V. 

To  VT  E  s  places,  villes  &  pro- 
uinces  de  nofdits  Royaume,  païs, 
terres,&  feigneuries  de  noftre  obéit 
fancc,  vferont  &  iouïrôt  de  mcfmes 
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priuileges,immunite2,libcrtez,frâ- 
chiles,  foires,  marchez ,  iurifdidios 
&  iîeges  de  lufticc,  qu'elles  faifoient 
auparauât  les  prefens  troubles,non- 
obftant  les  trâilationsd  aucuns  dcf- 
dids  fieges,  &:  toutes  lettres  a  ce 
contraires  :  lefquels  fieges  feront  re- 
mis &  reftablis  es  villes  &  lieux  où 
ils  eftoient  auparauant. 

XL  VI. 

•  E  T  dautanc  que  cy  deflus  nous 
auons  déclaré  lefdits  Catholiques 
vnis,  &  ceux  de  ladite  Religion,  ca- 
pables de  tenir  tous  eftatSjofficcs^di-*- 
gnitez,&  charges  quelsconques,fei- 
gneuriales,ou  des  villes  de  nofdits 
Royaume,  païs,  terres  &  feigneu- 
ries  de  noftre  obeifrance,&  d'eftre 
en  iceux  indifféremment  admis  &c 
receuz:  nous  voulons  qu  ils  puiffent 
pareillcmét  tenir  les  charges  de  pro- 
cureur ôc  fyndics  des  païs,  villes  & 

lieux 
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]icux,&  eftre  admis  en  tous  confeils, 
délibérations ,  aflemblees ,  tant  de- 
6ciuesdes  eftatsdes  prouinces,que 
autres  fundionscjui  dépendent  des 
chofes  fufdites^fàns  que  pour  raifon 
de  ladite  Religion,  ou  defdits  trou- 
bles, ils  en  puiflent  eftre  reiettez,ou 
empcfche?  d'en  iouïr. 
X  L  y  I  r . 
Ne  pourront  lefdits  de  la  Reli- 
gion eftre  cy  après  ftirchargez  ny 
foulczd'aucunes  charges  ordinaires 
ou  extraordinaires  plus  que  les  Ca- 
tholiques, &  félon  la  proportion  de 
leurs  biens  &  facultez  :  &  pourront 
les  parties  qui  prétendront  eftre  fur- 
chargees,  fe  pouruoir  par  deuant  les 
luges  aufquels  la  cognoiflance  en 
appartiét  :  &  feront  tous  noz  fubiets 
de  quelque  religion  &  qualité  qu  ils 
foient,defchargez  indifFeremment 
de  toutes  charges  qui  ont  efté  im- 

Gij 
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pofecsdvnepart  &d  autre  (urccux 
qui  eftoient  abfens,  &  ne  iouïflbiét 
de  leurs  biens  àcaufe  des  troubles: 
fans  toutefois  pouuoir  repeter  les 
fruids  qui  auroient  efté  employez 
au  payement  defdites  charges. 
X  L  V  m. 
N' ENTENDONS  auffi que lef- 
dids  Catholiques  vnis,&  ceux  de 
ladite  Religion,  ny  autres  Catholi- 
ques  qui  eftoient  demourans  es  vil- 
les  &  lieux  par  eux  occupez  &  dete- 
nus,&  qui  leur  ont  contribué^foienc 
pourfuiuis  pour  le  payemét  des  tail- 
les, aydes,  ottroy,creués,taillon,  ré- 
parations, vtendles,  &  autres  impo- 
rtions &  fubfides  efcheuës  &  im- 
pofces  depuis  le  xxiiij  d'Aouft,  cinq 
cens  foixâte  &  douze,  iufques  aprc. 
fent,  foit  par  noz  mandemens,  ou 
par  laduis  &:  deliberatiô des  Ertats, 
Gouuerneurs  des  prouinccs, Cours 

de 
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de  Paricmens,  &  autres,  dont  nous 
les  auôsde((  har^ez  &  delchargeos: 
defendâs  auxThre(biiers  de  Frâce, 
généraux  de  noz  finâces.  receueurs 
généraux  &  particuliers,  leurs  com- 
mis &  entremetteurs,  &  autres  inte- 
dans,  &  commifTaires  de  noiditcs 
finâcesjesen  recerchcr,molell:er,nc 
incjuieterdircdementouindirede- 
nient,  en  quelque  forte  que  ce  foie, 
X  L  I X . 
Déclarons  que  nous  repu- 
tons  &  tenôs  nolhe  trefcher  &  tref- 
amé  frère  le  Duc  d'Alençon  pour 
noftre  bon  frère,  noftre  tref  cher& 
tref  amé  beau-frere  le  Roy  de  Na- 
narre  pour  noftre  beau-frere&  bon 
parent, &  noftre  tref  cher  &  bien- 
amécoufmle  Prince  de  Code  pour 
noftre  parent^  fidèle  fubict  &  ferui- 
tcur  :  comme  auflî  nous  tenons  Se 
reputos  noftre  tref-  cher  &  amé  cou^ 

G  il) 
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fin  le  fieur  de  Damuillc  Marcfchal 
de  France,  &  tous  autres  feigneurs, 
cheualiers,  gécilshommes,  officiers, 
habicans  de  villes,  communaultcz, 
bourgs,  bourgades,  &c  autres  lieux 
de  nofdits  Royaume  &  pais  de  no- 
flre  obeiflTancequi  les  ont  fuiuis  &c 
fecourus,  prefté  ayde  &  faueur,en 
quelque  forte  &c  façon  que  ce  foir, 
pour  noz  bons  &  loyaux  fubicts  & 
leruiteurs,&  après  auoir  entendu  la 
déclaration  faite  parnoftredit  frère 
le  Duc  d'Alençon,  nous  noustenos 
bien  &  fuffifammcnt  fatisfaits  &  in- 
formez de  fa  bonne  intention,  & 
n  auoir  efté  par  luy,  ny  par  ceux  qui 
y  font  interuenus,  ou  qui  fcn  font 
en  quelque  forte  que  ce  foit  meflez, 
tant  viuans  que  morts,  rien  fait  que 
pour  noftreferuice.  Déclarons  tous 
arrefts,  informations  &  procédures 
fur  ce  faits  &  donnez  nuls  &c  de  nul 

effed 
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effeû,  comme  chofe  non  faidlé  ny 
aduenuë  :  voulâs  qu'ils  foienc  rayez, 
biffez,  &  mis  hors  des  regiftres  des 
greffes,  tant  de  noz  Cours  de  Parlc- 
mens,  que  des  autres  iurifdidions 
où  jls  ont  efté  enregiftrez. 

L. 

N  G  V  S  tenons  auiïî  &  reputons 
pour  noz  bons  parens,  voifins  & 
amis,  noz  trefchcrs  &  amez  coufins 
les  Cote  Palatin  Eledeurdu  fainâ: 
Empire ,  oc  le  Duc  lean  Cazimir 
fon  fils  :  &  que  ce  qui  a  efté  faid  par 
eux  n'a  efté  faid  que  pour  noftrcdit 
fcruice. 

L  I. 

Déclarons  pareillement  la 
leuee  &  fortie  des  SuyfTes^mcfmes 
des  Comtez  de  Neufchaftel  &  Val- 
langin,  &  autres  des  Cantons  quely 
qu  ils  foicnt,  n  auoir  efté  faide  que 
pour  noftre  feruice. 
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L  I  I. 

V  o  V  L  o  N  S  que  les  cnfans  de 
xreuxqui  fcfont  retirez  hors  de  no- 
ftre  Royaume,  depuis  la  mort  du 
feu  Roy  Henry,  noitretrel- honoré 
fei^ncur  &c  père,  pour  cau(e  de  h 
Religion  &  troubles,  encores  que 
Jefdits  enfans  foient  naiz  hors  no- 
ftredit  Royaume,  icront  tenus  pour 
vrais  François  &c  regnicoles,  &  tels 
lesauons  déclarez  &c  dcclarons,fans 
qu'il  leur  toit  beloing  prendre  au- 
cunes lettresde  naturaluc,ouautres 
prouifions  de  nous,  que  le  prefenc 
Edid  ;  nonoblhnt  noz  ordonnâces 
à  cecontraires,au(quelles  nous  auôs 
dérogé  &  dérogeons, 

L  1  II. 

Demevreront  tant  noftrç- 
dit  frère  le  Ducd'Alençon,le  Roy 
de  Nauarre,  &  Prince  de  Condé, 
que  leldits  Sieur  de  Damuille,&  au- 
tres 
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trcs{cigneurs,cheualicrs,gentilshô- 
mes,  officiers,  corps  de  villes,  com- 
munaultez,&  tous  autres  cjuilcsont 
aydez  &  (ècourus,  leurs  hoirs  &  fuc- 
ceflcurs,  qu.cces  &  de(chargcz  de 
tous  deniers  qui  ont  elie  p^îr  eux  ou 
Jeurs  ordonnâces  prins  &  Icuez^tant 
de  noz  reccpces  &  fînaces.a  quelque 
fomme  qu'ils  le  puiflent  môter,  que 
des  villes, communaultez  &  parti- 
culiers, des  rentes,  reuenuz,  argen- 
teries, ventes  de  biens  meubles  Ec- 
clefiafliques,&autres  bois  de  haulte 
fuftaye  à  nous  appartenans,  ou  à  au- 
très  amédes,  butins,  rançons,  ou  au- 
tres natures  de  deniers,  à  roccafion 
des  prefens  &  precedcns  troubles, 
;fans  que  eux  ny  ceux  qui  ont  eftécô- 
mis  par  eux  à  la  leuec  defdicas  de- 
niers, ou  qui  les  ont  baillez  &  four- 
nis par  leurfditcs  ordonaces  en  puiC 
fcnt  eftre  aucunement  reccrchez  à 
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prefentnypourradiienir:&demou- 
Feront,  tant  eux  que  leurs  commis, 
quides  de  tout  le  maniement  &c  ad- 
miniftration  defdids  deniers  ,  en 
rapportant,  pour  toute  defcharge, 
acquicts  expédiez  dans  quatre  mois 
après  la  publicatiô  de  nollre  prefent 
Edid  faicle  en  noftreCourde  Par- 
lement de  Paris ,  &  ce  de  noftredit 
Frere,du  Roy  de  Nauarrc,Prince  de 
Condé,  &  Marefchald'Amuille^ou 
deceuxquiaurôtefté  par  eux  com- 
mis à  laudition&clofture  de  leurs 
comptes,  ou  des  autres  chefs,  &cô- 
munaultez  des  villes  qui  ont  eucô^ 
mandement  &  charges  durant  leC 
dits:tioubles.  Demeureront  pareil- 
lement les  habitansde  lavillede  la 
Rochelle,  &  autres  communaultez 
defchargees de  toutes  aflembleesge- 
nerales&particulieres^eftablilTemét 
de  iuflice,  police  &  reglemens  faiâ:s 

entre 


LA     PACIFICATION.         30 

entre  eux^iu^^emens  &  éxecutions 
d'iccux,  foie  en  matière  ciuile  ou 
criminelle;  enfemblc  de  tous  ad:es 
d'hoftilité,  leuee  &  conduide  de 
gens  de  guerre,  fabrication  de  mon- 
noye  faite  félon  l'ordonnance  def- 
dits  Chefs,  fonte  &  prinfe  d'artillc- 
rie,&  munitiôs,tât  en  nos  magazins 
cjue  des  particuliers^  confecSlion  de 
pouldrcs  &  falpeftres,  prinfes,  forti- 
ficatiôs,defrnantellemcns  &  démo- 
litiôs  de  villes,  chafteaux,  bourgs,&: 
bourgades^  entreprinfes  fur  icclles, 
bruflemés& démolitions  de  teples 
&  maifbns,  voyages ,  intelligences, 
négociations,  traitiez,  &  contrads^ 
faits  auectous  Princes  &  comunau-» 
tcz  eftrâgierSj  introdudion  defdidts 
cftrâgiers  es  villes^ôc  autres  endroits 
de  noftredit  Royaume:  &  générale- 
ment de  toutce  qui  a  efté  fait,  géré 
&  negotié,  tant  par  les  Catholiques 

H  ij 
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aflocicz,  que  ceux  de  ladite  Religiô, 
durant  les  troubles  prclens  ou  pat 
fez,  depuis  la  mort  de  ieu  nollredid: 
feigneur  &  père  :  encores  qu  il  deult 
eftre  particulièrement  exprimé  &c 
fpecifié  Entendans  que  fuiuant  no- 
llrcprefentc  Déclaration  les  fieurs 
Vidame  des  Chartres  &  de  Beau- 
uoir  (oient  &  demeurent  defchar- 
gez,&  les  defchargeons  fpecialemcc 
des  traitiez  &c  negotiations  par  eux 
faiclesaucc  la  Royne  d'Angleterre, 
en  Tan  mil  cinq  ces  foixâtc  deux:  ne 
tenâs  nyreputans  auoireftéenceft 
endroicl  rien  faiâ:  par  eux  que  pour 
noftre  feruice  :  encores  que  es  pre- 
cedens  Edids  de  Pacification  n'en 
ait  efté  faide  exprefle  mention  :& 
moyennant  ce  que  deflus  lefdids 
Catholiques  vnis,  &  ceux  de  ladite 
Religion  fc  departirôt  &  defifterôt 
de  toutes  aflbciations  qu'ilsontde- 

'dans 
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dans  &  dehors  ce  Royaume,  &  ne 
feront  dorefenauant  aucunes  Icuees 
de  deniers  fans  noftre  permiflîô,  en- 
rôolIementd*homes,congregations 
ny  aflembleeSjautres  que  celles  qu'il 
leur  eft  permis  cy  dcffus,  &  fans  ar- 
mes: ce  que  nous  leur  prohibons  & 
defendons^fur  peine  d'eftre  punis  ri- 
goureufcment.côme  contempteurs 
&  infradeurs  de  noz  Ordonnances. 

L  1  I  I  I. 

Nos  Officiers  de  ladite  ville  de 
la  Rochelle, ny  les  Maires,  Efchc- 
uins.  Pairs,  &  autres  habitans  d Scel- 
le ne  feront  recerchez,  moleftez  ny 
inquiétez  pour  les  mandemens,  dé- 
crets de  prinfe  de  corps  faits  tant  en 
ladite  ville  que  dehors,  exécutions 
de  leurs  iugemens  depuis  enfuiuis, 
tant  pour  raifon  de  quelques  pré- 
tendues entreprinfes  faides  contre 
ladite  ville,  au  mois  de  Décembre, 

H  iij 
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mil  cinq  cens  feptance  trois ,  que 
pourvn  nauire  nommé  laRôdelle, 
&  exécution  des  iugemens  donnez 
contre  ceux  de  Tequipage  dKcluy: 
ne  pour  autres  actes  quelconques, 
dont  nous  les  auons  entieremct  def- 
chargcz^ainfi  qu'il  eft  dit  cy  deflus. 

L  V. 

To  V  T  E  S  prinfes  qui  ont  cfté 
faites  en  vertu  des  congez  &  adueuz 
donnez,  &  lefquelles  ont  efté  iugees 
parles  lugesde  rAmirauté,&  autres 
Commiflaires  à  ce  députez  par  lef- 
dits  Catholiques  vnis,  &c  de  ladite 
Religiojdemeurerot  ailbupies  foubs 
le  bénéfice  de  noftre  prefent  Edid: 
(ans  qu'il  en  puiffe  eftiie  faite  aucu- 
ne pourfuitte,ny  les  capitaines  Jeurs 
cautions,  &  lefdits  luges;  Officiers, 
&  autres,  recerchez  ny  moleftez"  Jèt^ 
quelqueforte  que  ce  foit  :  nonobftâc 
toutes  lettres  de  mar<jue  &  faifies 

pendan- 
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pendantes  &  non  iugees,  dont  nous 
voulons  leur  élire  faite  pleine  &  en- 
tière main-leuee. 

L  V  I . 
Es  villes  defmantelees  pendant 
les  troubles  pafrc2&  prefens,  pour- 
ront les  ruines  &  dc(rnancelemcns 
d'icelles  eftre  r'edifiez  par  les  habi- 
tans,  fi  bon  leur  femble,  à  leurs  frais 
&  defpens. 

L  V  II . 

C  E  vx  des  Catholiques  vnis  &  de 
ladite  Religion  qui  auroient  prins  a 
ferme  auant  les  prefens  troubles  au- 
cuns Greffes,  ou  autre  domaine,  ga- 
belles, impofition  foraine,  &  autres 
droits  à  nous  appartenans,dont  ils 
n  ont  peu  iouïr  à  caufe  d Iceux  trou- 
bles, demeurerotdelchargez^  corne 
nous  les  defchargeons,  de  ce  qu'ils 
n  auroiet  receu  de  leurfdites  fermes, 
depuis  le  xxiiij  Aouft,  cinq  ces  Ixxij, 
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OU  qu'ils  auroicnc  fans  fraude  pay^ 
ailleurs  que  esrcceptesde  nozhnâ- 
ces,  nonobllant  toutes  obligations 
fur  ce  par  eux  pafTees. 

L  VIII. 

E  T  d'autant  que  laigrcur  &  con- 
tinuation des  troubles  qui  ont  des  fi 
long  temps  eu  cours  en  ccftuy  no- 
ftre  Royaume,  a  tellcmét  altéré  1  or- 
dre de  toutes  chofcs,  que  fans  le  re- 
ftabliflemct  d'iccluy.il  feroit  impof- 
fîble  contenir  noz  fubiets  en  la  bon- 
ne  vnion  &:  intelligêce  qui  doit  eftrc 
entre  eux,  pour  les  faire  viureentrâ* 
quillité  Se  repos  :  qui  auroit  efté 
toufinurs  noftre  principal  foing  èc 
eftude,  confidcrant  que  pour  y  pré- 
dre  vne  bonne  refolution,nous  ne 
fçaurions  mieux  faire  que  douir  fur 
celesrenionftrancesdc  nofditsfub? 
ieds,  de  toutes  les  prouincesdeno- 
ftredit  Royaume,  nous  aurions  a 

ceft 
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fccfl:  cfFcd:  des  noftrc  aduenement  à 
ccfte  Couronne  délibéré  faire  vnc 
conuocarion  6c  aflemblce  générale 
des  Eftats:  ce  qiien  aurions  peu  efFe- 
duer  encojes  à  noftrc  grand  regret, 
au  moyen  dcfdits  troubles.  Aufquels 
ayant  pieu  à  Dieu  donner  fin^  conti- 
nuans  noftre  bonne  &  faincfte  inten- 
tion au  bien  de  nofdids  fubieôls^ 
Nous  difons  &  declaros,  voulons  &c 
nousplaift,  quelefdits  Eftats  géné- 
raux feront  par  nous  mâdez  &  con- 
uocquez  en  noftrc  ville  de  Bloys^ 
pour  y  eftre  tenus  félon  les  bonnes^ 
antiénes  &  louables  couftumes  de  ce 
Royaume,  dans  fix  mois  prochains^ 
à  compter  du  iourde  ladide  publi- 
eatiode  noftre  prelcntEdi6t  en  no- 
ftre Court  de  Parlement  de  Paris: 
&  a  ces  fins  feront  par  nous  expc-*' 
dicesles  commiftiôs  pour  ce  neccP^ 
faires.  Pour  lesrcmonftrâces,plairt- 
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des  &  dolcanccs  qui  nous  feront 
faidlcs  &C  prcfcntccs  de  !cur  part 
ouycs  5  cilrc  par  nous  ordôné  ce  que 
verrons  cftre  requis  Se  conuenablc 
pour  le  bien  de  noRrcdit  Royaume. 

L  I  X. 

L  E  s  D  I  T  s  Catholiques  vnis  Se 
de  ladite  Religion  feront  tenus  in- 
continent  après  la  publication  faite 
dcnoftre  prefent  edidl^  faire  vuider 
toutes  garnifons  des  villes,  places, 
chafteaux  &  maifons  qu'ils  tiénent, 
appartenâs  tant  à  nous  que  aux  par- 
ticuliers, nommeement  aux  Eccle- 
fiaftiques , &: les  delaiffer, rendre  Se 
remettre  en  toute  liberté,  aumefmc 
eftat  qu'elles  eftoient  en  pleine  paix 
auparauant  Icsprefcns  &  précèdent 
troubles.  Et  neanrmoins,  pour  cer- 
taines bonnes  confidcrations,auons 
baillé  en  garde  aufdits  Catholiques 
vnis,  &  ceux  de  ladite  Religion ,  les 

huit 
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huit  villes  qui  fcnfuiucnt:  à  fçauoir, 
Aiguefmortcs  &Bcaucairc,cn  Lan- 
gucdocrPcrigueux  &  le  Mas  de  Ver- 
dun, en  Guyenne  :  Nyons  &:  Serres 
ville  &  chalkau,  en  Dauphiné:  Yf- 
foire  en  Auuergne  :  &  Scyne  la  grâd 
tour^Ôc  le  circuit  d'iccllc  en  Prouéce. 
Et  promettront  noftredit  Frère,  le 
Roy  de  Nauarrc ,  Prince  de  Condc^ 
Marcfchal  Damuille,  &  ceux  qui  fe- 
ront commis  a  la  garde  d'icellcs  vil- 
leSjfur  leur  foy  &  hôneur^de  les  nous 
bien  &fîdellcmét  garder.  Ne  feront 
auflî  mis  par  nous  aucuns  gouuer- 
neurs  ny  garnifon  es  autres  villes 
qu'ils  tienncntàprefent,  &  qui  par 
eux  feront  rendues  comme  dit  eft, 
finonquily  eneufteude  touttéps, 
&  mcfmes  du  règne  du  feu  Roy 
Henry  noftredit  fcigneur  &  père  :  & 
pareillemét  defirâs  foulager  en  tout 
ce  qu  il  nous  cft  polTible  noz  fubiets 
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de  toutes  noz  autres  villes,  Dccla^ 
rons  qu'il  n'y  aura  garnifon  ny  gou- 
uerneur,  finon  ainfi  qu'ils  eftoient 
du  mcfme  temps  de  noftrcdit  feu 
feigneur  &  perc. Corne  aulTi  ne  vou- 
lons qu'il  y  ait  éschafteaux,  villes^ 
maifons  &  biés  appartenâs  aux  par- 
ticuliers noz  fuiets  de  quelque  quali- 
té qu'ils  foient^autresgarnifons  que 
celles  qui  ont  accouftumé  d'y  eftre 
cntempsdepaixo 

L  X. 

Défendons  à  tous  Prefcheurs, 
Lciteurs ,  &  autres  qui  parler  en  pu^- 
blic,  de  n'vfcr  d'aucunes  paroles,dif- 
cours  &  propos  tendans  à  exciter  le 
peuple  à  fedition  :  ains  leur  auons 
enioint  &:enioignons  de  fecotenir 
&  conduire  modeftement,  ne  dire 
rien  qui  ne  foit  à  l'inftrudion  &  édi- 
fication des  auditeurs,  &  à  mainte- 
l^irlç  repos  &  tranquillité  par  nous 

eftably 
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eftably  en  ccdit  Royaume,  flir  les 
peines  portées  par  noz  preccdens 
cdids:  enjoignant  trefexpreflemcnc 
à  noz  procureurs  gencraux5&  autres 
noz  officiers,  d  y  tenir  la  main. 

L  X  I. 

V  G  V  L  G  N  s,  ordonnos,  &  nous 
plaift,  que  tous  gouuerneurs  de  pro- 
uinces,  Baillifs,  Senefchaulx,  &  au- 
tres iuses  ordinaires  des  villes  de  ce- 
ftuy  noftre  Royaume, incontinent 
après  la  réception  d'iceluy  noftre 
,edid,iureront  de  le  faire  garder  & 
obleruer  chacun  en  leur  deftroid: 
comme  aufïî  feront  les  Maires ,  EC- 
cheuins,  Capitouls,  &:  autres  offi- 
ciers  des  villes,  annuels  ou  perpé- 
tuels, Enioignons  aufîi  à  nofdits 
•Baillifs,  Senefchaulx,  ou  leurs  lieu- 
-tenans  &  autres  iuges ,  faire  iurer 
aux  principaux  habitans  des  villes 
tant  d Vnc  que  d'autre  Religion, 

I  iij 
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rentrctcnenict  du  prefcnt  Ediddc-- 
dans  huitaine  aprcs  la  publication 
d'iccluy,mcttât  tous  noldits  fubicts 
en  noftrc  protection  &  fauucgardc, 
&  les  vns  en  la  garde  des  autres:  fem- 
blable  ferment  fera  faid  par  deuant 
les  Baillifs  &Senefchaulx,chacun  en 
fon  rclTort ,  par  les  feigneurs  &  gen- 
tilshommes, où  à  ces  fins  ils  feront 
tenus  les  faire  aflembler  dedans  ledit 
temps  en  perfonne  ou  par  procu- 
reur. Et  fera  le  ferment  pour  le  re- 
gard des  officiers  temporels  renou- 
uellé  à  Imllallation  de  leurs  charges, 

LXl  I. 

Et  à  fin  que  tant  nos  lufticiers. 
Officiers,  que  autres  nos  fubieds, 
foicnt  clairement,  &  auec  toute  cer- 
titude aduertis  de  nos  vouloir  &  in- 
tention ,  pour  ofter  toutes  ambigui- 
tez  &  doutes  qui  pourroient  eftrc 
faids   au  moyen  des   précédents 

Edids 
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Edids,  Nousauos  déclaré  &dccla- 
rons  tous  autres  Edids  ^  lettres ,  dé- 
clarations ,  modifications,  rcftrin- 
dions  &  interprétations,  Arrcfts  Se 
rcgiftres,  tant  fecrcts  que  autres  dé- 
libérations cy  deuant  par  nousfai- 
(5tes  en  nos  Cours  de  Parlement  :,  & 
autres  qui  par  cy  après  pourroient 
eftrefaides  au  prciudice  de  ceftuy 
noftre  prcfent  Edicl  concçrnans  le 
faidde  la  Religion  &  des  troubles 
aducnus  en  ceftuy  noftre  Royaume, 
eftre  de  nul  efFed  &  valeur.-aufquels, 
&  aux  dérogatoires  y  contenues, 
auons  par  ceftuy  noftre  Edid  de- 
f  rogé  &  dérogeons,  &  defaprefent 
i  comme  pour  lors  les  cafTons,  reuoc- 
quons,  &  annulions  :  déclarant  par 
;  exprès  que  nous  voulons  que  ceftuy 
noftre  Edid  foit  feur,  ferme,  &  in- 
uiolable ,  gardé  &  obferuc ,  tant  par 
nofdits  Officiers  &c  lufticicrs  que 
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fubicds/ans  farrcftcr^ny  auoir  aucû 
cfgard  à  tout  ce  qui  pourroit  cftre 
contraire,  &  dérogeant  à  iccluy.  Et 
pour  tenir  la  main  àrcxccution  d'i- 
celuy  noftredit  Edid  ,  &  ouir  les 
plaintes  de  nofdits  fubiedts  furies 
contrauétions  d'iceluy:Ordonnons 
à  nos  trcfchers  &amez  Coufinslcs 
Marefchaux  de  France/e  trârportcr 
chacués  prouinces  de  fon  départe- 
ment, &  pourueoir  promptement 
à  ce  qui  fera  requis  pour  Fentrete- 
nement  &c  exécution  d'iceluy  Ediitj 

LXIII. 

Mandons  auflî  à  nos  amez  & 
féaux  les  gens  de  nos  Courts  de  Par- 
lement que  incontinent  après  le  pre- 
fent  Edid  reçeu,  ils  aiét,  toutes  cho- 
fesceflantes^&fur  peine  de  nullité 
des  ades  qu  ils  feroient  autreinént.à 
faire  pareil  fermét  que  dcflus ,  &  ice-^ 
luynoftreEdica  faire  publier  &_en- 

regiftrer 
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rcgiftrcr  en  nofditcs  Courts  félon  fa 
forme  &  teneur^  puremét  &  fimple- 
ment,  fans  vfcr  d  aucunes  modifi- 
cations, reftrindions  y  déclarations 
ourcgiftrcs  fecrers,  ny  attendre  au- 
tre iuîîion  ny  mandement  de  nous: 
Et  à  nos  Procureurs  généraux  en  re- 
quérir &pourfuiure  incontinente 
fans  de  ay,ladite  publication^enioi- 
gnant  pareillemétà  nos  Licutenâts 
généraux  &  Gouuerneurs  de  nos 
prouinces  de  le  faire  incontinét  clia- 
cû  endroict  foy  publier,  par  tous  les 
lieux  &  endroits  de  leurs  prouin- 
ces, garder  &  obferuer/àns  attendre 
lapublicatiodenofditesCourts,àcc 
que  nul  n'en  prétende  caufcd'igno- 
race^^ôc  que  plus  promptcmér  toutes 
voyes  d'hoftilité,  leuces  de  deniers, 
prinfes  &  démolitions  d'vnc  part 
&c  d  autre  ceiTent  :  Déclarant  defa- 
prefent  icelles  Icuees  de  deniers ,  dc- 
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molitions^prinfcs  ôcrauifTcmcnsdc 
biens  meubles^  &  autres  a£lcs  d'ho- 
ftilité  qui  fe  fcroicnt  après  ladite 
publication  &  rignificatioc|uc  nof- 
dits  Licutcnans  gcncraulx  en  auront 
fait  fciire,  fubic6les  a  rcftitution,  pu- 
nition Préparation.  A  quoy  nous 
voulons  eftrc  procède  contre  les  cô- 
treuenans  félon  l'exigence  des  cas: 
fçauoir  ell:  contre  ceux  qui  vferont 
d'armes,  forces  &  violences  en  la 
contrauention  &  infraction  de  ce- 
ftuy  noftre  prefent  Edid,  empef-  I 
chant  retfeâ;  &  executio  d'iceluy^dç  j 
peine  de  mort ,  fans  efpoir  de  grâce  ? 
ne  remifïiô:  &  quant  aux  autres  con-  J 
trauentions  qui  ne  feront  faites  par  I 
vpye  d'armes,  force  &  violéce^  ferôt  i 
punies  par  autres  peines  corporelles,  | 
banniffemcnts,  amendes  honnora-  ; 
bles,&  autres,  felô  la  granité  des  cas,  \ 
à larbitrc  &  inodcration  des  luges,    ; 

auf-  J 
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àufqiicis  cnauôs  donné  lacognoif- 
fancc:  chargeât  en  ccft  endroit  leurs 
honneurs  &  côfcicnces  d  y  procéder 
auec  la  iufticc,  &  égalité  qu  il  appar^ 
tient  5  fans  acception  ou  différence 
deperfonnes,  ou  de  religion.  Vou- 
lons auflî  que  toutes  trouppes  de 
gens  de  guerre^,  tant  de  cheual  que 
de  pied,  François  ou  eftrâ^iers ,  d V- 
ne  part  &d  autre,  excepte  les  com- 
paignies  de  nos  gardes  /  &  les  garni- 
fons  ordinaires  des  frontières,  ayent 
à  f  acheminer  pour  fe  retirer  en  leurs 
pais  &  maifons  incontinent  après  la 
pubhcatio  de  noftrcdit  Edid  en  no- 
ftredite  court  de  Parlemét  :  viuans  le 
plus  doucement  &c  modeftemcnt,& 
à  la  moindre  foule  de  noz  fubiecSts 
que  faire  fe  pourra ,  fans  vfer  de  for- 
ce, violence  ou  rançonnemensjà 
peine  de  la  vie. 

K  ij 
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S  I  donnons  en  mandement  auf- 
dits  crcns  tenans  nofditcs  Cours  de 
ParlcmentjChambrcs  de  noz  Com- 
tes,  Courts  de  noz  Aydes,  Baillifs, 
Seneichaulx ,  Prcuoil:s,&  autres  noz 
iufticiers  &  officiers  qu'il  appartien- 
dra, ou  à  leurs  lieutenans,  que  ceftuy . 
nollreprefent  Edid  &  ordonnance 
ils  facent  lire ,  publier  &  enregiftrer 
cnleurs  Courts  &  iurifdidions,  & 
iceli/y  entretenir,  garder  &  obferuer 
ininblable^ét  depoind  enpoind:: 
&  du  contenu  iouir  &  vfer  pleine-     ' 
ment  &  paifîblement  tous  ceux  qu'il     ' 
appartiédra  ,  cefTans  &  faifans  cefler 
tous  troubles  &  empefchemens  au 
contraire.  Carteleft  noftre  plaifir^ 
En  tefmoing  dequoy  nous  âuons 
figné  ces  preientes  de  noftre  propre    ! 
main,  &  à  icelles,àiîn  que  ce  (oit 
choie  ferme  &  ftable  à  toufiours^     ] 
faict  mettre  &  appofer  noftre  feel.    | 

Donné    \ 
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Donné  à  Paris  aumoys  deMay^ 
Tan  de  grâce  mil  cinq  cens  foixantc 
&  fcizc,&:  de  noftre  règne  le  deuxiè- 
me.    Signé, 

HENRY. 

Et  plus  baSjPar  le  Roy  cftant  en  Ton 
Confcil,  FiZEs. 

Ec  à  cofl:é>  Vifà. 

Et  feellees  fur  las  de  foye  rouge  & 
verd,  en  cire  verd,  du  grand  feeL 


Leuës^  pumiees  &  regifirecs^  oy  ç^ 

ce  requérant  le  Procureur  gênerai  dtc 

Roy  y  à  Taris  en  Parlement,  le  Roy  y 

fiant ,  le  quator'i^iéme  iour  de  tJHaj/g 

fan  mil  cinq  cens  Joixante-Jei'^, 

Signe, 

Dv-TiLLET. 


LeufemhUhlemcnt  ^  puUié&*  enre- 
qiflrè  en  la  (Chambre  des  comptes  yOy  ^ 
ce  requérant  le  Procureur  gênerai  du 
KoyAeJe':(iême  lourde  fJM^Jj  ^anmil 
cinq  censjeptantejix. 
Signée 

D  A  N  E  s. 


I 


L*AN  mil  cinq  cens  foixantc-fcize,  le  fcziémc  lourde 
May,  l'Edid  de  Pacification  cy  dcfîus  conrcnu,  a  efté 
parnousMathurindcBeynes,  Iciian  Griffon  ,  Lipharddc 
Cilou,  Miciiel  le  Pelletier,  &  Eftienne  lacquetjdid  la  Ri- 
uicre,  Heraults  d'armes  de  France  aux  tiltres  d'Orléans, 
Alençon,  Angoulefme ,  Guyenne,  &  Champaigne,  par  le 
commâdeinent  exprès  de  fa  Maicfté  ,  leu  &  public  à  haul- 
tcvoix  &  cry  public,  à  la  Table  de  Marbre  du  Palais  de 
Pans,  heure  de  dix  heures  du  matin  ,  leuee  de  la  Court  :  & 
depuis  &  au  mefine  inftât  en  la  Court  dudiâ:  Palais  ,  Cha- 
ftellet,  Maifon  de  ville  &  autres  lieux  accouftumez,  eftans 
afTifte/.  de  Pierre  Sudour,Gerault  Cliancel,  Gérard  de  Ma- 
dieu,did  Montaigne, François  de  Chef-defaux,&  Michel 
de  Noirct  Trompettes  ordinaires  de  fa  Maiefté  &  laquel- 
le publication  auoit  cy  dcuant  cfté  par  nous  Alençon, 
Angoulcfme>&  Guyenne,faide  par  le  commandement  & 
en  la  prefençc  delaRoyne  mcre  de  fadide  Maiefté,  de 
Monfeigncur  Duc  d'Alençon  ,  de  Meilleurs  le  Cardi- 
lia  de  Bouibon,  Prince  de  Condé  ,  Duc  de  Montpenficr, 
Duc  khan  de  Cafimir,  Duc  de  Montmorency  ,  &  de  plu- 
sieurs autres  Seigneurs  &  Gentilzhommcs,  tant  au  lieu  & 
bourg  d'Etigny, ville  de  Sens,  Camp  de  mondid  Seigneur 
&i  Duc  d'Alençon  ,  que  aux  trouppes  dudid  Sieur  Duc  de 
Calimir.    f  aid  les  an  &  iour  que  dclTus. 

Ain  fi  figné, 

Orléans,   t^lençon.    angoulefme. 
(juyenne,   Qoampaigne. 
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PAR  Lettres  patétes  du  Roy,donnces  à  Paru 
le  quatricmc  lourde  Mars, mil  cinq  cents  foi- 
xante-vnze5fignecsfurlcrcply,ParIeRoy,Mon- 
fîeur  le  grand  Aumofnier  prefent,  D  E-N  E  V  F- 
V  I L  L  E,  &  feelleçs  du  grad  fecl  dudit  Seigneur, 
en  cire  iaune,  fur  double  queue:  vérifiées  tant  en 
la  Cour  de  Parlement ,  Chambre  des  CompteSs 
des  Aides,  queau  Chaftellet  de  Paris:  Il  eft  per- 
mis à  Federic  Morcl  Ton  Imprimeur  ordinaire, 
d'imprimer,ou  faire  imprimer,  vendre  &  débiter 
tous  Edids,  Ordonnances,  Mandements,  & 
Lettres  patentes,  fans  qu'autres  Libraires  &  Im- 
primeurs les  puilîent  imprimer  ne  faire  impri- 
mer, fi  ce  n'ell:  du  vouloir  &  confentcmét  dudjdl 
Morel:  fur  les  peines  contenues  cfdidles  Lettres. 
Enoultrealedi(ft  Seigneur  voulu, qu'appofant 
par  ledidl  Morel  vn  extraire  fommaire  de  fcs  Let- 
tres, au  commancemét  ou  à  la  fin  de  chafcun  des 
Liures  qu'il  imprimera ,  elles  foient  tenues  pour 
fuffifammet  notifiées  &  venues  à  la  cognoiflan- 
ce  particulière  de  tous  ceuix  qu'il  appartiendra, 
fans  qu'ils  en  puifTenc  pretédre  caufe  d'ignorâcc, 

La  confirmation  de  ce  que  deffuSjauec  amplia- 
tion,  aeftéodroyeeaudid  Morel  le  vingtième 
d'Apuril,  1575.  Par  le  Roy, 

De  Nevf-vilie, 
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